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waleur des jew.s Eloagnois , qus guvent [acrifier
lenr Vie pour leur Ro: pour iewr Patrie , ¢ ce quh
affoib/st extremement woire argument , efi lefiége
& laffaut de Cardonne , quwon avoit entrepris
contre le [entiment dn Comte d Ayusiar; Le Car=
Amnal en:endra parfaitement bien ce que je Veum
Aire: demandez-le lus dans vos conferences fecre-
tes. Exaininons maintenant en pew de mots , fo
le Minifire ponvoit fe promettre beauconp de la
reconnosffance des E pagnols, en véfferrant dans in
Jfenle Vule de Cadix le Commerce de toutes les
Indes = pour prowver que cette refolurion ne [t
du tout point agréable au Rayawme , il fuffi. de
dire qu’elle abolsr le Conjuiat de Seville , ¢ dé-
trusfit cette fameuje Viile , qui ne méritoir pas
Aétre traitée [§ durement ; aprés mvoir yendu de
J¥ grands fervices a UEtat dans [es bejoins les plus
preffans.  Cette refolurion cauja a rout le public
des pertes srveparables , en abandonnant a lincons
ftance de la Mev tous les Trefors des Indes , (o les
expojant de plus aux contrebandes , & a lp rapa-

cité des Etrangers.

?‘avc#:/;gon_ ne pouveit mienx fAive que de
mertre tous les Conjeils & les Tribunaux dans le
Palais A'Uzeda |, quoi qu'il y ait de gramds in-
conveniens de véinir tout ce qui conmcerne les
Comptes , a canfe des accidens d'incendie qui pesn-
vent furvenir. L eft cependant certain, que cela
fut de quelque utilizé pour les Plaidenrs : mais fi
cetve conduite eft losiable dans le Miniftere pour
cet égard, elle ne Left point pour ce qus regarde
le DucdUzeda , a qui il refufa le loyer du Pa-
lais, quoi qu'il ftut quil en avoit befoin , & q1e
seln éroit indépendant des biens confijquez

La (uite pour le mois prochain. &re,
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